OUVERTURE DU CONSEIL DE LA FAMILLE

Rome, 18-22 septembre 2015

Bienvenus à ce Conseil de la famille. Le désir de cette communauté que nous accueillons est que nous nous sentions « chez nous » et que, tout au long de ces journées, le climat entre nous soit « de famille ».
En commençant cette rencontre, prenons conscience qu’étant le Conseil de la famille, nous ne représentons pas sommes pas ici chacun notre propre groupe vocationnel mais que chacun de nous a la responsabilité de sentir et d’agir dans et pour l’ensemble de la Famille. Nous sommes un groupe intervocationnel, coresponsable en même temps du présent et de l’avenir de la Famille de P-B Noailles.

Voici les objectifs de ce Conseil de la Famille :

· Revisiter l’impact du IVe Congrès de la Famille 2012,
· Avancer dans la compréhension de notre identité comme Famille,
· Scruter la réalité actuelle et discerner notre engagement comme Famille.

Le thème : « Famille de Pierre-Bienvenu, es-tu Mission dans le monde, aujourd’hui ? »

Une interpellation qui nous met en état d’alerte et qui trouve son inspiration dans ce que le Pape écrit dans « La joie de l’Évangile » : « La mission dans le cœur du peuple n’est pas une partie de ma vie ou un ornement que je peux quitter ; elle n’est pas un appendice ou un moment de plus de l’existence. C’est quelque chose que je ne peux pas arracher de mon être si je ne veux pas me détruire. Moi, je suis une mission sur cette terre et pour cela je suis en ce monde. »[footnoteRef:1] Ces paroles, nous pouvons nous les appliquer comme Famille de Pierre-Bienvenu Noailles. Nous ne pouvons pas séparer le Charisme d’un côté et la Mission de l’autre. La Mission est une réalité vitale qui commence quand Dieu nous appelle à l’existence, qui fut confirmée au baptême et que nous avons assumée de façon plus consciente en nous engageant librement sur le chemin spirituel que nous propose la Sainte-Famille. [1:  Evangelii Gaudium, n° 273] 


En quoi consiste la « Mission » ? Compte tenu de ce que je viens de citer, c’est certainement beaucoup plus que ce que nous pouvons dire ou faire bien que les deux soient indispensables. Il s’agit plutôt d’une conscience intérieure, d’une attitude qui nous conduit à nous percevoir comme « canal » par où la Vie s’exprime en toutes circonstances. C’est ainsi que Jésus a vécu sa Mission. Nous sommes, témoins, disciples et, à sa suite, pour continuer sa Mission, nous sommes invités à agir de la même façon.

La Mission que nous avons reçue comme Famille depuis les origines est d’ « étendre et fortifier la foi en tous milieux. » Où et de quelle façon, l’Esprit aujourd’hui, a-t-il besoin de nous pour étendre et fortifier la foi, en quoi sommes-nous Famille de Dieu ? Répondre avec lucidité et discernement à cette interpellation peut nous mener à une transformation vitale de la façon de vivre notre Charisme et notre Mission aujourd’hui.

Tous, nous avons conscience de traverser une profonde crise globale (écologique, éthique, économique, politique, religieuse…) qui affecte l’humanité et la Planète.

Regardons, par exemple, ce qui se passe en Europe et dans les pays d’origine de ces milliers de personnes qui cherchent à sauver leur vie de la guerre, de la faim… et à trouver un lieu plus sûr et de nouvelles opportunités. Ce scénario confirme ce que certains disent être en train de vivre un temps chaotique vu la complexité des situations, les changements vertigineux sans temps pout les assimiler et à cause de l’imprévisible qui surgit continuellement. Souvent nous expérimentons insécurité, peur, incertitude, anxiété, perte d’identité… et nous nous voyons privés de solides points d’accrochage auxquels nous accrocher. Ce contexte global rend difficile d’affronter avec lucidité et audace l’étape historique que nous vivons. [footnoteRef:2] [2:  Spiritualité pour un temps en émergence, E. Martinez Ocaña. Narcea Éditions, 2014] 


Chacun de nous peut évoquer maintes situations et expériences qui confirment cela car généralement nous avons plus de difficulté à analyser de façon critique les causes et à voir les conséquences mais rarement nous avons des propositions ou des réponses pour cette réalité tellement complexe.

Nous avons besoin d’élargir et d’approfondir notre regard pour ne pas nous en tenir seulement à ce niveau de perception de la réalité car il ne nous en révèle pas d’autres dimensions importantes. Constater qu’en même temps que quelque chose est en train de mourir, autre chose est en train de naître à nouveau et nous devons nous efforcer de percevoir ces pousses si fragiles qui pointent déjà. « Seul un christianisme capable de voir les signes d’espérance qui sous tendent le processus de changement, pourra s’insérer dans l’histoire  et accompagner le moment actuel » (Garcia Roca).Découvrir et prendre soin de ces nouvelles pousses qui s’orientent vers un autre mode de vivre nos interrelations à tous les niveaux, nous donnera des raisons d’espérer et nous aidera à maintenir les engagements assumés et/ou à nous compromettre dans de nouveaux projets.

En tant que personnes croyantes, nous avons la certitude que tout temps est un temps de salut et que rien ne peut empêcher la réalisation du Projet de Dieu qui est porteur de Vie abondante pour toute sa Création par des canaux d’amour compatissant et de réconciliation. Pour capter cette vérité plus profonde qui cache la réalité, nous avons besoin d’un regard illuminé par la foi qui se nourrit de la Parole et de la contemplation. Consacrons-nous du temps à regarder calmement et en profondeur ce que nous vivons personnellement et ce que vivent l’Humanité et la Planète ?

Les paroles de Pierre-Bienvenu au début de la fondation, nous invitent et nous défient une nouvelle fois de chercher des réponses lucides et plus ajustées à la réalité que nous vivons : « […] il est bien rare que les idées et les besoins du siècle qui finit répondent à toutes les idées et les besoins du siècle qui commence […]. C’est aussi pour cela qu’on a vu succéder à d’anciennes sociétés, des Sociétés nouvelles, qui, en se proposant les mêmes fins ont adopté cependant une nouvelle forme et de nouveaux moyens pour se plier aux circonstances qui provoquèrent leur apparition. »[footnoteRef:3] [3:  Règles Générales 1844 et 1851 (Source 2, fiches 22 et 23)] 

Et nous pouvons accueillir aussi cet autre désir de Pierre-Bienvenu : « […] Vous ne vous êtes pas séparées de ceux qui vivent sous la loi commune […], vous les suivez dans la vallée des larmes ; et pour les ramener à Jésus-Christ, vous partagez avec eux, selon vos forces, toutes les fatigues, toutes les épreuves et tous les dangers du voyage. »[footnoteRef:4] La société actuelle nous présentent de grand défis à relever mais aussi beaucoup d’opportunités. Si « nous sommes une Mission en ce monde » Quelle réponse pouvons-nous donner aujourd’hui comme Famille ? [4:  Règles Générales 1844  (Source 2, fiche 8)] 


Dans La joie de l’Évangile le Pape dit : « Chaque fois que nous nous efforçons de revenir à la source et de récupérer la fraîcheur de l’Évangile, s’ouvrent de nouveaux chemins, des méthodes créatives, d’autres formes d’expression, des signes plus parlants, des paroles chargées de signification nouvelle pour le monde actuel. En réalité, toute authentique action évangélisatrice est toujours nouvelle.»[footnoteRef:5] [5:  La joie de l’Évangile n° 11] 


La Mission est de toute la Famille. Progressivement nous grandissons dans la prise de conscience que nous sommes « UNE Famille en Mission, don à un monde en changement », et que chaque membre et chaque Vocation est responsable du Tout, pour que notre Charisme soit connu et visible, portant un témoignage d’espérance et de joie dans notre monde ».[footnoteRef:6]  [6:  IVe Congrès de la Famille, 2012] 


Chaque vocation contribue à la Mission à partir de ce qu’elle est, c’est un cadeau de Dieu pour les autres vocations parce qu’elle nous enrichit et nous complète. Par conséquent, la Mission, ou nous l’accomplissons ensemble en collaboration et en complémentarité ou nous ne sommes pas fidèles au Charisme reçu.

La conscience de nous sentir tous, feuilles du même arbre, nourris de la même sève, soutenus par les mêmes racines est indispensable. Connectés à ces racines et à ce tronc commun, nous pouvons réaliser la Mission avec une grande diversité de styles de vie, d’activités et d’engagements. Voilà la parabole de communion que nous désirons vivre, comme Famille dans la réalité du monde actuel. Voilà notre mission, notre raison d’être dans l’Église et dans le monde. Sommes-nous flexibles et créatifs pour répondre aux besoins du monde d’aujourd’hui sans perdre cette connexion avec le charisme et entre nous ?

Quand un arbre est sain, on perçoit vie et harmonie entre toutes ses parties. Quand dans la Famille de P-B N, associés laïcs, prêtres, séculières consacrées, contemplatives et apostoliques nous vivons interconnectés et interdépendants, notre vie de communion coule ; tous nous gagnons en vitalité et disposons d’une énergie et d’une vitalité plus grandes dans la Mission, animés par l’Esprit de Dieu Seul vécu comme Jésus, Marie et Joseph.

Pour continuer à avancer dans la conscience d’être UNE Famille en Mission, nous avons à creuser les fondements qui nous constituent comme telle. Cette Famille que nous sommes n’est pas unie par les liens du sang ou de la parenté mais par d’autres liens : la vocation commune à suivre Jésus et à collaborer à sa Mission. C’est cela qui nous unit plus étroitement que tout autre chose et génère dans la Famille, proximité, sens de l’appartenance, responsabilité dans la Mission.
La Sainte Famille, douce image de la Trinité, qui est notre source d’inspiration, n’aimait, ne cherchait, ne voulait que Dieu Seul en toutes choses. Pour les trois, c’est accueillir la Volonté de Dieu et sa Mission qui les constitua comme Famille. Nous aussi, en accueillant la Volonté de Dieu, nous avons été incorporés à la famille de Jésus[footnoteRef:7] et sa mission, de réunir dans l’unité tous les enfants de Dieu dispersés »[footnoteRef:8] en formant une seule famille incluant toute la Création. [7:  Mc 3, 31-35]  [8:  Jn 11,52] 


Que cette rencontre comme Conseil de la Famille soit une opportunité pour grandir dans la conscience-expérience de ce que nous sommes appelés à être : Mission dans le monde d’aujourd’hui.
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